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celle de Geneve, et comparo la Situation topographique de Sienne ä celle
de Lausanne.

On admirera enfin l'aisance avec laquelle Gibbon a redige son Journal
en francais, et le soin systematique avec lequel il s'attache ä tous les monu-
ments de l'Antiquite' romaino; il revient ainsi ä deux reprises sur le probleme
do la Table de Veloia, qui eclaire si bien la question do la propriete foneiöre
dans 1'Apennin de Plaisance, sous Trajan.

Vevey Jean-Pierre Chapuisat

Paul Gutchonnet, L'Uniti italienne. Paris. Presses universitaires de

France, 1961. 127 p. (Collection «Que sais-je?»)

Historien savoyard, M. Paul Guichonnet est actuellcment en France
un des hommes les mieux informes qui soit du Risorgimento italicn. Son

petit livre parait fort ä propos. LTtalie ne vient-elle pas de commemorer
le centenaire de son unite? Mais il repond ancore ä un bosoin, car depuis
le pröcis de Georges Bourgin, edite en 1929 dans la collection Armand
Colin, le sujet n'avait jamais ete repris, que je sache, sous cette forme
abregee. Or de nombreuses publications parues au cours de ces derniöres
annees et tout röcemment encore, n'ont pas manquö do lo renouvoler.
M. Guichonnet en tient compte. II fait le point de nos connaissances actuelles.
C'est lä lc prineipal interet de son opuscule.

II nous Oriente sur les tendances do l'historiographie italienne contem-
poraine et indique on passant les positions prises face ä certains problömes
controverses: que ce soit, par exemplo le probleme toujours discutö des

origines du Risorgimento et de la place qu'il convient d'y attribuer ä la
Revolution francaise ou celui de la conquötc des Deux Siciles, sujet sur
lequel les historiens sont loin d'etre d'aecord, lorsqu'il s'agit de determiner
la part d'initiativo qui revient ä Cavour ou ii Garibaldi dans cette politique
d'annexion. Mais la question la plus debattue, est celle du röle qu'ont Jone
dans l'histoire du Risorgimento les differentes classes sociales. On no saurait
contester que la revolution italienne et l'unification de la peninsule aient
etö avant tout le fait d'une classe, de la bourgeoisie d'affaires, liberale ot
progressiste, «l'oauvre d'une etroite elite de citadins et d'intellectuels» dont
Cavour, en depit de ses origines aristoeratiques, reste le type le plus aecompli.
Le Risorgimento n'a pas ete un mouvement populairc, dans ce sens que los

masses n'y ont guero concouru, mais bien plutöt l'ont subi. Et pour n'avoir
pas aecompli la reforme agrairo dans le Mczzogiorno, les historiens marxistes
reprochent aujourd'hui aux artisans de l'unite d'avoir laisse leur ceuvro
inachevee. Reste ä savoir si une tolle röforme eilt etö possible alors. «On

a pu calculor qu'entre 1848 et 1870, releve M. Guichonnet, le Risorgimento
avait coüte ä la Peninsule six millo tues et moins de vingt mille blessös,
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alors que les Francais laissoront 10 152 morts et blessös dans la seule journee
du 24 juin 1859, ä Solforino.» Chiffres revelateurs, qui eclairent cette page
d'histoire d'une lumiere inattendue.

M. Guichonnet a reservö uno large place aux problemes economiques.
Caution indispensable dont tonte ötudo historique ne peut plus se passer
aujourd'hui si eile ne veut pas s'exposer au reproehe de superficialis. Notre
auteur reconnait qu'il reste beaueoup ä faire dans ce doinaine car il est loin
d'avoir ete entieroment defriche. Sans meconnaitre l'influence que les diffö-
rentes crises agricoles et industrielles qui, h plusienrs reprises secouerent
la peninsule, exercerent sur la vie politique de la nation, je pense que dans

la formation de l'unite' italienne, les problemes economiques n'ont pas eu

l'iinportance qu'ils ont revetu ailleurs. Ont-ils ete pour quelque chosc dans
le rnessianisme d'un Mazzini ou dans l'aventure epique d'un Garibaldi?

Lorsqu'on considere les difficultes auxquelles se heurterent les succes-

seurs de Cavour dans l'achövement de l'unite et qu'on constate tant de

problemes qui, aujourd'hui encore, ne sont toujours pas resolus, l'on peut
se ilemander si la Solution fcderaliste de la question italienne. teile que
Napoleon III l'avait reprise ä Plombicres, n'aurait pas etö la meilleure apres
tout et la plus conforme au genic de la nation?

Bien d'autres questions se posent on lisant l'cxposö de M. Guichonnet.
Un mot lui suffit pour attirer notre attention sur maints aspects nouveaux
que les publications de ces vingt dernieres annees ont mis en lumiere:
l'influence, par exemple, d'un Alexandre Vinet sur la formation morale de

Cavour ou ses methodes de gouvernement qui lui permirent d'exercer une
maniere de dietaturo parlcmcntaire.

Une brevo bibliographie complete ce petit ouvrage qu'on lira avec autant
d'agrcment que do profit.

Geneve L. Monnier

Jeanne Singer-Kkrel, Le coüt de la ric ä Paris de 1S40 ä 1954. Paris,
A. Colin, 1961. In-8°, 560 p. Fondation nationale des Sciences politi-
ques. Service d'etude de l'Activite economique. Collection des Re-
chorches sur l'Economio francaise.

L'histoiro des prix n'a pas fini de provoquer les chercheurs. Prcccdes

par les travaux magistraux, devenus classiques, des Simiand, Levasseur,
Häuser, Hamilton, tous historiens, öconomistes ou sociologues; aides par
les publications de series statistiques, de calculs officiels ou prives d'indices,
«faifcs sans theorio» (Simiand), de nouveaux travailleurs croyent pouvoir
plus sürement appliqucr leurs mesures ä l'histoire.

En effet, point n'est besoin d'etre economötricien pour etre persuade
de l'importance des mouvements des prix dans l'analyse du developpement
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